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La paix  (2e partie)

Le plan de paix de Dieu

1. La paix pour le croyant

La perspective du règne de paix de Christ est certainement un puissant

encouragement pour tous les croyants. Cependant, comme chrétiens, nous n'avons

pas à nous réfugier dans des pensées heureuses d'une paix future assurée; même

si cette vision est un aliment pour notre foi, notre paix est à vivre ici et maintenant.

Dans cette seconde partie, nous examinerons les deux aspects de la paix du

croyant, puis sa relation avec le Dieu de paix, avant quelques conclusions à visée

pratique.

1.1 Les deux aspects de notre paix

Deux paroles du Seigneur Jésus, encadrant le récit poignant de son oeuvre de paix

à la croix, évoquent chacune ce double aspect de la paix du chrétien:

«Je vous laisse la paix, je vous donne ma paix. Je ne vous donne pas comme le

monde donne. Que votre cœur ne se trouble point, et ne s'alarme point» (Jean

14.27). La paix qu'il laisse aux siens est celle qu'il nous a acquise par sa mort; ma

paix est sa propre paix, celle dont il jouissait pendant sa vie sur la terre et qu'il nous

donne maintenant.

«Le soir de ce jour, qui était le premier de la semaine, les portes du lieu où se

trouvaient les disciples étant fermées, à cause de la crainte qu'ils avaient des Juifs,

Jésus vint, se présenta au milieu d'eux, et leur dit: La paix soit avec vous! Et quand

il eut dit cela, il leur montra ses mains et son côté. Les disciples furent dans la joie

en voyant le Seigneur. Jésus leur dit de nouveau: La paix soit avec vous! Comme le

Père m'a envoyé, moi aussi je vous envoie» (Jean 20.19-21). Le contexte immédiat

des deux salutations «La paix soit avec vous!» indique le parallélisme avec le

passage précédent. Les mains et le côté percés de notre Sauveur sont le

témoignage de la paix que son châtiment nous a apportée. La seconde mention

précède la mission que Jésus donne aux disciples rassemblés et le souhait de paix

leur montre – et à nous après eux – que pour accomplir cette mission, nous pouvons

jouir de sa paix. Quel repos d'esprit, alors que si facilement nous sommes inquiets

quant à l'accomplissement ou au succès de notre travail pour lui!

Les épîtres reprennent la même distinction:

«...Etant donc justifiés par la foi, nous avons la paix avec Dieu par notre Seigneur

Jésus-Christ» (Rom5.1). C'est la paix objective, liée au salut par la foi développée

par Paul à la fin du chapitre 3 et dans le chapitre 4.
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«Ne vous inquiétez de rien; mais en toute chose faites connaître vos besoins à Dieu

par des prières et des supplications, avec des actions de grâces. Et la paix de Dieu,

qui surpasse toute intelligence, gardera vos cœurs et vos pensées en Jésus-Christ».

(Phil 4.6-7). C'est la paix subjective, conséquence de notre confiance pour apporter

nos fardeaux à un Dieu plein d'amour, de sagesse et de puissance.

 

Pour résumer, nous pouvons donc distinguer:

- la paix avec Dieu,

la paix de la conscience, fondamentale, acquise définitivement et une fois pour

toutes à la conversion, quant à notre péché; elle est objective, car basée sur

l'œuvre de Jésus à la croix;

- la paix de Dieu,

la paix du cœur, à vivre quotidiennement, quant à nos circonstances;elle est

subjective, car fonction de notre confiance en Dieu.

Toutefois, comme souvent lorsqu'on étudie la Bible, il est des notions qu'il est bon

de distinguer sans les dissocier. Les deux aspects de la paix sont importants: le

second, la paix de Dieu, devrait montrer le premier, la paix avec Dieu. En effet,

ceux qui nous entourent ne peuvent pas toujours comprendre ni voir la paix acquise

par le sang de Jésus; en revanche, ils peuvent aisément observer notre sérénité

sans stoïcisme dans les circonstances de notre vie. Bien souvent, c'est cette paix

qui les fera s'interroger sur notre singularité et qui pourra ouvrir la porte à une

présentation de la paix du salut sans laquelle la paix au quotidien ne peut pas

véritablement être vécue.

Par ailleurs, comment être serein dans nos circonstances si nous ne revenons pas

fréquemment à cette paix fondamentale qui nous est définitivement acquise? Un

auteur chrétien encourage ses lecteurs «à se prêcher l'évangile chaque jour» (J.

Bridges, Vivre sous la grâce).

Notre salut est l'aliment de notre foi et la paix de notre conscience rend notre cœur

paisible.

2. Le Dieu de paix

Une question pratique surgit immédiatement: «Mais comment montrer cette paix au

quotidien? Je suis si souvent troublé, en conflit ou dans la confusion».

C'est pourquoi, à sept reprises, le Nouveau Testament vient nous présenter Dieu

comme «le Dieu de paix». Voir Dieu comme le «Dieu de paix» va au-delà de la

jouissance de la paix de Dieu: c'est être en relation avec celui qui peut donner la
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paix, car il l'a en lui-même, à la fois quant à lui et quant à toute sa création.

Ces sept mentions indiquent aussi trois côtés de la paix au quotidien:

- trois sont des souhaits: nous aspirons à vivre dans la paix ;

- deux sont des promesses: indépendamment de ce que nous montrons. Dieu reste

pour les siens le Dieu de paix;

- deux sont des exhortations: nous avons aussi notre part de responsabilité : pour

ressentir cette paix, il y a des obstacles à lever.

Dans l'examen succinct de chacune de ces mentions, le contexte nous guidera pour

en tirer des leçons pratiques. Nous les prendrons dans l'ordre des livres bibliques

pour en aider la mémorisation.

2.1. La paix quant à nos projets

«Que le Dieu de paix soit avec vous tous! Amen!» (Rom 15.33)

Quelques lignes auparavant, Paul expose ses projets de voyage (Rom 15.23-29).

Puis il demande aux chrétiens de Rome de s'y associer par la prière (v. 30-32). Bien

que ses résolutions soient fermes, il reste disponible pour changer ses plans: «si

Dieu le veut», ajoute-t-il avec soumission. Enfin, il termine par ce souhait de la

présence du Dieu de paix. Des incertitudes demeurent quant à la réalisation

effective de ses projets - et en effet, ce sera comme prisonnier que Paul rencontrera

ces croyants - mais l'apôtre désire qu'ils soient paisibles à ce sujet.

Il en est de même pour nous: combien de fois nous inquiétons-nous par avance

pour tel projet, qu'il nous concerne personnellement ou bien qu'il concerne un de

nos proches, un frère ou une sœur. La Parole de Dieu ne nous interdit pas de faire

des projets, loin de là, comme en témoigne l'exemple de Paul; mais elle nous

indique qu'ils sont soumis à la souveraineté de notre Dieu (Jac 4.13-15).

Alors, nous pouvons paisiblement laisser à notre Dieu le soin du lendemain, le nôtre

comme celui des autres.

2.2. La paix quant aux agissements de Satan

«Le Dieu de paix écrasera bientôt Satan sous vos pieds» (Rom 16.20)

Peu avant cette deuxième mention, l'apôtre avertit les chrétiens à Rome à propos

de mauvais ouvriers qui sont un danger pour la communauté. La règle à suivre est

simple : sages en ce qui concerne le bien et purs en ce qui concerne le mal (v. 19).

Pour autant, cette persistance du mal autour du croyant et en lui peut être une

source de trouble. C'est pourquoi nos regards sont dirigés vers le moment où le plus

grand fauteur de troubles, de conflits et de désordres, le diable, sera écrasé sous

nos pieds. Quelle extraordinaire promesse d'une victoire définitive! Satan, défait à

la croix (Col 2.15; Héb 2.14), bientôt chassé du ciel (Apoc 12.7-12), avant d'être

enchaîné pendant mille ans (Apoc 20.2), sera définitivement mis hors d'état de
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nuire.

C'est un encouragement pour les chrétiens qui connaissent Satan comme le lion

rugissant (1 Pi 5.8): nos frères et sœurs persécutés peuvent envisager avec

bonheur le moment proche où celui qui tire les ficelles derrière leurs bourreaux

humains sera mis sous leurs pieds.

C'est aussi un encouragement pour d'autres qui se sentent particulièrement la cible

des attaques du diable. Satan, par ses agissements, se plaît à pousser les croyants

dans la défaite. Des personnes ayant été éclaboussées par l'occultisme peuvent

faire l'expérience d'une libération totale dès à présent en vertu de l'œuvre

rédemptrice parfaite accomplie par Jésus-Christ à la croix. Cette parole vient donc

pour rassurer: indépendamment de ce que nous vivons ou ressentons aujourd'hui,

la victoire sur cet ennemi si puissant est déjà certaine.

2.3. La paix quant à la vie dans l'église

«Car Dieu n'est pas un Dieu de désordre, mais de paix, comme dans toutes les

assemblées des saints» (1 Cor 14.33).

La troisième mention se situe dans le contexte des réunions de l'église locale. Les

exagérations des chrétiens de Corinthe — hélas tristement relayées par certaines

pratiques actuelles — conduisent Paul à un long développement sur le don de parler

en langues et sur l'exercice des dons au cours d'une assemblée. C'est la seule

occasion où le Nouveau Testament donne quelques indications précises sur le

déroulement des réunions, ce qui est la preuve de la latitude dont nous disposons

en la matière. Les pratiques sont diverses, dans le temps comme dans l'espace;

mais nul n'a le droit de s'arroger l'exclusivité d'un modèle biblique qui ne reste

qu'ébauché; ces questions de formes, qui font l'objet de tant de débats et de

passions, devraient être laissées à leur juste place. Veillons plutôt à respecter les

principes de base qui émaillent cette portion : «tout pour l'édification» (v. 26), «tout

avec bienséance et avec ordre» (v. 40), «tout avec amour» (16.14; cf. tout le ch.

13); le reste est secondaire.

Dieu n'est donc pas un Dieu de désordre et il ne saurait aucunement approuver que

dans sa maison, son saint temple, son habitation par l'Esprit, on voie le désordre.

Pour autant, il n'est pas dit que Dieu est un Dieu d'ordre et la nuance mérite d'être

relevée: Dieu n'approuve pas plus les débordements qu'un ordre figé, sans la vie ni

la liberté de l'Esprit. Souvenons-nous que lorsque nous nous rassemblons, Dieu est

là; c'est lui qui «maîtrise», non pas nous. Aussi gardons-nous des deux dangers:

- tomber dans un carcan liturgique: laissons à l'Esprit de Dieu sa pleine liberté

d'action, sans craindre le désordre,

- tomber dans un laxisme désordonné: laissons-nous conduire par le même Esprit et

restons à notre place en gardant le contrôle conscient de notre action (v. 32).

De plus, cela est vrai tant pour notre église locale que pour les autres églises. Il
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peut parfois arriver que nous entendions des nouvelles inquiétantes d'un possible

désordre dans une autre église. Avant toute action éventuelle, prenons conscience

que Dieu est là, souverain sur chaque église. Quelle que soit l'inconduite de ses

enfants, ils restent à ses yeux des «saints» (voir 1 Cor. 1.2). Assurés de la promesse

de ce verset, nous pouvons prier pour que partout où des croyants sont réunis, ils

soient conscients de la présence du Dieu de paix.

2.4. La paix quant aux relations fraternelles

«Au reste, frères, soyez dans la joie, perfectionnez-vous, consolez-vous, ayez un

même sentiment, vivez en paix; et le Dieu d'amour et de paix sera avec vous» (2

Cor 13.11).

À la fin de sa seconde lettre aux Corinthiens, l'apôtre mentionne de nouveau le

«Dieu de paix». Si la situation s'est un peu améliorée entre les deux missives, des

tensions persistent dans cette église. En particulier, certains se prennent pour des

«super-apôtres» et contestent le ministère de Paul. Ces conflits d'autorité amènent

de tristes conséquences, parmi lesquelles des relations fraternelles difficiles

(12.20). Mais pour terminer sa lettre, l'apôtre abandonne le ton sévère qu'il a été

contraint de prendre pendant trois chapitres. Il adresse cinq exhortations; si elles

sont traduites dans la pratique, elles permettront de connaître Dieu sous son aspect

de Dieu d'amour et de paix.

Qui n'aspire à des relations pleines d'amour et de paix entre les chrétiens ? Les

conflits qui divisent la chrétienté depuis vingt siècles montrent à l'envi que les

relations fraternelles sont difficiles à maintenir. Mais, comme le montrent ces cinq

exhortations, nous avons une grande part de responsabilité:

— Vivons dans la joie: un esprit chagrin est prompt à relever ce qui ne va pas et à

envenimer les situations un peu tendues. Prenons plutôt plaisir à relever les aspects

positifs chez nos frères.

— Perfectionnons-nous: cherchons à faire des progrès dans la vie chrétienne, en

visant toujours plus haut. Plus nous avancerons, plus nous nous rapprocherons du

Seigneur Jésus et, donc, les uns des autres; les liens parfois distendus entre nous

seront alors resserrés. Il est certain que si nous avions plus de maturité spirituelle,

beaucoup de conflits doctrinaux cesseraient.

— Consolons-nous : si la répréhension fraternelle a parfois sa place, elle n'est pas le

mode naturel d'échange entre croyants. C'est davantage la parole

d'encouragement - guidée par l'Esprit, le Consolateur qui habite en nous et parmi

nous - qui devrait présider.

— Ayons un même sentiment: il ne s'agit pas du culte sectaire de la «pensée

unique» sur tous les détails, mais plutôt de la convergence des motivations: vouloir

chacun ressembler toujours plus à Jésus Christ. Avoir le même but produira une

harmonie sans gommer la richesse apportée par la diversité du corps de Christ.

— Vivons en paix: c'est avant tout une disposition d'esprit: ne pas chercher la

«petite bête», éviter, autant que faire se peut, les sujets conflictuels, se garder d'un
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esprit pamphlétaire...

Nous le voyons : notre programme est aussi clair que riche. Une petite suggestion :

et si nous commencions à le mettre en pratique dans notre couple et dans notre

famille ?

La récompense dépasse l'absence de conflit entre nous, ce qui est déjà si

appréciable : c'est une manifestation toute particulière de notre Dieu comme le

«Dieu d'amour et de paix».

2.5. La paix quant à nos pensées

«Au reste, frères, que tout ce qui est vrai, tout ce qui est honorable, tout ce qui est

juste, tout ce qui est pur, tout ce qui est aimable, tout ce qui mérite l'approbation,

ce qui est vertueux et digne de louange, soit l'objet de vos pensées. Ce que vous

avez appris, reçu et entendu de moi, et ce que vous avez vu en moi, pratiquez-le. Et

le Dieu de paix sera avec vous» (Phil 4.8-9).

Une seconde fois, la présence personnelle du Dieu de paix est conditionnée par une

attitude volontaire de notre part, et cela dans le domaine le plus intime et le plus

secret de notre être : nos pensées. Qui peut dire qu'il n'a jamais eu des pensées

troublées, agitées, confuses, voire pleines d'animosité? Et qui oserait prétendre

avoir la parfaite maîtrise de ses pensées? Or c'est dans ce domaine que se livre

d'abord le combat du chrétien (2 Cor 10.5).

Pour avoir les pensées en paix; la première ressource est d'apporter nos soucis à

notre Dieu (4.6-7); la seconde est d'avoir des pensées bien occupées et Paul donne

sept champs positifs de pensées. Le premier – peut-être le plus important - est le

«vrai», ne laissons pas notre esprit batifoler sur des légendes, des affabulations,

des exagérations; occupons-le par la source par excellence du «vrai», la Parole de

vérité. Le «tout» répété six fois montre que le champ ouvert est vaste, même si,

hélas, les pensées que suscite le monde sont plutôt mensongères, injustes,

impures, etc.

Mettre en pratique ces versets va plus loin que nous le croyons: chaque fois que,

par une lecture, un film, une conversation, je m'occupe de pensées dont le

caractère est opposé à ceux qui sont mentionnés ici, je porte atteinte à la paix de

mes pensées. Le trouble ou l'agitation qui en résultent ne sont alors qu'une juste

conséquence.

Ce programme n'est pas inatteignable et Paul se donne lui-même en exemple: il

peut enseigner le contrôle des pensées parce qu'il le vit de façon visible. Comptons

donc sur l'aide du Dieu de paix pour domestiquer nos pensées.

2.6. La paix quant à notre sanctification

«Que le Dieu de paix vous sanctifie lui-même tout entiers, et que tout votre être,
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l'esprit, l'âme et le corps, soit conservé irréprochable, lors de l'avènement de notre

Seigneur Jésus-Christ!» (1 Thes 5.23).

La sanctification du chrétien a deux facettes:

– l'une concerne sa position: il est saint, mis à part, dès le jour de sa conversion;

Christ est sa sainteté, de façon objective (1 Cor 1.30);

– l'autre concerne sa pratique: normalement, il avance dans la vie chrétienne en

étant toujours davantage conforme à son Seigneur; il recherche la sanctification

(Héb 12.14).

Pour autant, le processus de sanctification est d'abord l'œuvre de Dieu lui-même

(Phil 2.13): tout comme il a entièrement pourvu à notre sainteté éternelle, c'est lui

qui travaille pour produire en nous l'image de son Fils (Phil 1.6). Il s'occupe de nous

dans tous les aspects de notre personne, esprit (en premier), âme et corps. Pour

certains, les tentations concernent surtout l'esprit, leur pensée; d'autres risquent de

se laisser entraîner par leurs sentiments; d'autres encore luttent contre des

exigences exagérées du corps. Mais notre Dieu s'intéresse à nous dans tous les

détails. C'est pourquoi ne soyons pas inquiets sur nos progrès dans ces domaines et

ne cherchons pas constamment à quel degré de sanctification nous sommes

parvenus. Cette funeste occupation est un sûr moyen pour produire en nous

beaucoup de trouble. Le jour vient - l'avènement de notre Seigneur - où Dieu se

plaira à montrer devant tous quels progrès il nous a fait faire – parfois à notre insu –

pendant notre vie sur la terre (2 Thes 1.10).

2.7. La paix quant à notre service

«Que le Dieu de paix, qui a ramené d'entre les morts le grand berger des brebis,

par le sang d'une alliance éternelle, notre Seigneur Jésus, vous rende capables de

toute bonne oeuvre pour l'accomplissement de sa volonté; qu'il fasse en vous ce qui

lui est agréable, par Jésus-Christ, auquel soit la gloire aux siècles des siècles!

Amen!» (Héb 13.20-21)

La septième mention du Dieu de paix concerne notre service. L'œuvre de paix pour

nous a été accomplie par le «grand berger des brebis» dont la mort et la

résurrection sont les garants de notre paix éternelle.

Désormais, nous sommes rendus capables de faire des bonnes oeuvres. La vie

chrétienne est reçue par grâce, sans aucune oeuvre de notre part; mais elle n'est

pas purement contemplative (Eph 2.8-10)! Elle est aussi action et engagement.

C'est l'œuvre de paix par nous. L'infinie variété des bonnes oeuvres est soulignée

par l'adjectif «toute», elle n'est limitée que par la volonté de Dieu. En effet, pour

qu'une oeuvre soit bonne aux yeux de Dieu (et pas forcément aux nôtres), il faut et

il suffit qu'elle soit «selon sa volonté». Alors comment savoir si une oeuvre est

bonne selon Dieu? Là encore, regardons au Dieu de paix; il est inutile de nous

laisser troubler à ce sujet. En bon maître, il saura nous montrer ce que nous
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pouvons faire pour lui, si le désir sincère existe dans notre cœur. Ce sera d'abord

dans le détail du tissu de notre vie quotidienne; ce sera ensuite dans les multiples

champs ouverts au travail chrétien, dans le monde et dans l'église. Une autre

source de trouble peut être l'immensité du travail, en comparaison avec la faiblesse

de nos ressources. Regardons toujours paisiblement à notre Dieu qui ne nous

demande pas de contrôler l'ensemble de son oeuvre, mais d'y entrer pour la part

qu'il nous confie.

Mais le verset ne s'arrête pas là. Il y a une troisième oeuvre de paix: l'œuvre de

paix en nous. Le verset de 1 Thes a déjà touché ce point, qui est de toute

importance. Dieu travaille par nous, mais il travaille aussi en nous et c'est dans la

mesure où il sera libre de le faire que notre travail pour lui sera vraiment fructueux.

Laissons paisiblement notre Dieu nous remplir de son Esprit; son oeuvre en nous

sera d'abord de nous occuper du Seigneur Jésus. Ainsi, nous ne serons pas

exclusivement centrés sur ce que nous pouvons faire pour Dieu, mais notre

occupation première sera de le voir, lui, notre Dieu de paix.

Conclusion

La paix en tout

«Que le Seigneur de la paix vous donne lui-même la paix en tout temps, de toute

manière! Que le Seigneur soit avec vous tous» (2 Thes 3.16)!

Nous faisons partie du plan de paix de Dieu, nous avons la paix quant à nos péchés,

nous sommes mis en relation avec Dieu comme le Dieu de paix, et cela dans sept

domaines importants de notre vie; nous connaissons ces versets... et pourtant nous

sommes encore trop souvent troublés.

C'est pourquoi nous pouvons faire nôtre la prière de ce verset, afin que le Seigneur

de la paix nous la donne continuellement et dans tous les domaines. Il est fréquent

que nous éprouvions un vrai sentiment de paix sur tel domaine de notre vie, alors

que nous sommes très troublés sur tel autre. Et pourtant Christ veut être le

Seigneur de paix de tous les domaines de notre vie. Si nous lui faisons confiance sur

certains, pourquoi ne pas le faire aussi sur les autres?

La paix pour les autres

«Heureux ceux qui procurent la paix, car ils seront appelés fils de Dieu!» (Matt. 5. 9)

Ce sujet de la paix est primordial pour la vie personnelle du chrétien, et c'est

d'abord sous cet angle que nous avons examiné ce sujet. Mais le croyant est aussi

appelé à être un messager de paix pour les autres, à montrer concrètement qu'il

participe de la nature de celui qu'il connaît personnellement comme le Dieu de paix:

– il procure la paix en annonçant la bonne nouvelle de la paix à des hommes et des

femmes encore inconvertis (Rom 10.15),
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– il procure la paix en vivant en paix avec les hommes (Rom 12.18),

– il procure la paix dans sa famille, dans son église locale par son attitude; ce ne

sera pas une paix à n'importe quel prix (car à quel prix a été payée la sienne!), mais

il ne cherche pas le conflit, ni ne l'attise; au contraire, il cherche dans sa mesure à

oeuvrer pour la réconciliation.

Oui, Père, je veux chaque jour montrer toujours plus que je suis un de tes fils en

répandant ta paix autour de moi! 

Joël Prohin - Article repris de la revue Promesses
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